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É D I T O   LA FRAÎCHEUR 
D’UNE ANNÉE NOUVELLE
PAR VICTOR

C’est le quatrième numéro de La Pie 
depuis le changement de format et le pas-
sage en kiosque. Yiïihá ! Avec le format 
journal, on a gagné deux fois plus d’espace 
pour les textes et la création graphique. Ça 
nous pousse à avancer harder better faster 
stronger. Cap vers la direction initiale du 
journal : être un porte-voix et une turbine 
accélératrice pour les initiatives locales. L’ar-
rivée de Cécile en service civique au journal 
va permettre d’aller plus loin dans la veille et 
la communication autour de la dynamique 
locale. D’autres volontaires ?

Dans ce numéro, on a voulu mettre en 
avant les suites du Dossier forêt et la vive 
dynamique locale dans le monde des bois 
qui enchante bien comme il faut ces derniers 
temps. Si vous voulez entrer dans la danse ou 
simplement vous mettre à la page, un ren-
dez-vous à ne pas manquer, c’est le Festival des 
scieurs et de la forêt qui aura lieu les 23 et 24 
septembre à Tursac. Nous on y sera, c’est sûr.

Aussi, on donne la place à l’équipe 
lumineuse de l’association Happycultors 
qui porte depuis des années dans le pays de 
Belvès une aventure agriculturelle qui fait 
chaud au cœur pour le monde de demain. On 
embarque ici pour un petit tour d’horizon 
de l’histoire de l’association et de ses cœurs 
d’activité, et nous profitons du voyage pour 
lancer un appel à soutien et bons plans afin 
de les aider à trouver le terrain qui accueil-
lera le projet de la future Ferme pédagogique. 
Puisse t-elle être ce qu’elles sauront vouloir.

Enfin cette rentrée inaugure le lance-
ment d’une série de dossiers liés à toutes 
les questions qui découlent du fait d’habi-
ter notre territoire. Le logement, la gestion 
de l’eau et la gestion des déchets, les trans-
ports, les services essentiels, l’agriculture 
et la nourriture, les activités économiques 
et le travail, autant d’aspects qui sculptent 
nos quotidiens et notre environnement. On 
cherche à comprendre mieux ce que cela 
signifie et implique de vivre ensemble dans 
nos contrées, et comme pour les forêts, à 
se ressaisir petit à petit des enjeux locaux 
et retrouver de l’emprise sur nos destins. 
Pour chacun de ces dossiers nous ouvrons 
dès aujourd’hui des Comités d’Enquête et de 
Rédaction. Si ces thématiques vous parlent, 
si vous travaillez dans ces secteurs, si vous 
souhaitez témoigner des coulisses de ses 
univers ou partager des problématiques, si 
de manière générale vous souhaitez parti-
ciper à ce que nous apprenions ensemble à 
mieux connaître et nous saisir des affaires 
qui nous concerne. Une adresse. La Pie. 
Bienvenu-es. 

LA PIE, C'EST VOUS QUI LA FAITES !
ÉCRIVEZ-NOUS UNE PETITE ANNONCE, UN ARTICLE SUR CE QUI VOUS PASSIONNE, 
FAITES UNE INTERVIEW, PARLEZ-NOUS D’INITIATIVES LOCALES, D’ALIMENTATION, 
D’HABITAT, DE TRUCS DE GRAND-MÈRE, OU PROPOSEZ NOUS UN SUJET ! 

LAPIE.INFO
5 PL ACE DE L A LIBERTÉ 
24220 ST-CYPRIEN
CONTACT@L APIE.INFO
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PAR VICTOR

L’association Happy Cultors est 
née en 2017 de l’envie de trois 
néo-paysans installés à Belvès 
de contribuer par l’exemple à la 
transition écologique du territoire, 
au travers de la transmission 
de modèles agricoles durables 
et de la sensibilisation à une 
agriculture du vivant.
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CHANTAL S., LA RHINOTILLEXOMANE 
DU PÉRIGORD NOIR

Après un long débat interne – notre canard a-t-il la 
légitimité suffisante pour rendre compte d’une affaire de 
cette envergure ? Ne serait-il pas plus adéquat, à l’occasion 
d’un numéro estival, de traiter de sujets plus légers ? -, la 
rédaction de La Pie a finalement tranché : elle enverra bien 
un envoyé spécial au palais de justice de Périgueux, afin de 
couvrir le retentissant procès de Chantal S.*

Chacun.e connaît les faits. Cependant, afin de faire 
honneur à mon accréditation, obtenue parmi une foule de 
journalistes plus chevronné.es que moi, je me dois de les 
récapituler brièvement ici.

Nous sommes le dimanche 19 juin. Onze coups viennent 
de retentir au clocher de l’église de Saint-Cyprien. Il fait 
déjà chaud et le marché bat son plein, lorsque, au milieu de 
la foule qui déambule rue Gambetta, une femme commet 
l’impensable : Chantal S., 53 ans, enfourne un doigt dans 
sa narine. Les cris des témoins scandalisé.es retentissent 
dans la travée ; on cache les yeux des enfants ; un homme 
s’évanouit parmi les barquettes de fraises. Arrivées promp-
tement sur les lieux, les forces de l’ordre embarquent sans 
ménagement la forcenée, avant d’installer un périmètre 
de sécurité et de recueillir les premiers témoignages. Un 
psychologue spécialisé est dépêché en renfort.

Le lendemain, dès l’aube, le procureur de la République, 
ivre mort mais désireux de rendre une justice exemplaire 
devant la gravité des faits, ordonne, face aux caméras et 
entre deux haut-le-cœur, la comparution immédiate de 
Chantal S. devant le tribunal judiciaire de Périgueux.

PREMIER JOUR D’AUDIENCE.

Une photographie, postée anonymement sur les réseaux 
sociaux – et qui, quelques minutes après le drame, totalisait 
déjà près de trois milliards de vues –, est projetée dans la 
salle du tribunal. L’image est insoutenable. Certains témoins 
détournent le regard – j’avoue moi-même ne pas en mener 
large. L’avocat général, arrivé en retard et en sang après avoir 
encastré son véhicule dans une des colonnes du palais, tente 
de prendre la parole. Son discours, malheureusement, est 
incompréhensible, sa mâchoire étant restée plantée dans une 
des colonnes précitées. Toujours est-il que le cliché – dont on 
ne sait s’il s’agit d’une preuve accablante ou d’un photomon-
tage, les experts ayant été fauchés par l’arrivée fracassante 
dudit avocat -, le cliché disais-je, montre distinctement la 
prévenue, jupe longue et chemisier à rayures, fourrer l’index 
de sa main droite dans la narine correspondante. La qualité 
de l’image, hélas, n’est pas suffisante pour se faire une idée 
précise de la profondeur du sondage – un élément pourtant 
déterminant en vue de l’établissement du réquisitoire. Si les 
plus modérés font état d’un ongle à peine, certains témoins 
affirment avoir vu une phalange entière pénétrer l’orifice 
nasal – les plus virulents allant jusqu’à évoquer plusieurs 
doigts fouillant simultanément les deux narines.

Le procès est interrompu par une rixe qui éclate au 
troisième rang de la salle d’audience – une histoire de qui-
va-à-la-chasse-perd-sa-place qui s’envenime. Les débats ne 
reprendront que le lendemain, une fois les corps des vic-
times évacués par les services d’hygiène.

DEUXIÈME JOUR D’AUDIENCE.

Depuis l’ouverture de son procès, Chantal S., dans son 
box équipé de vitres pare-balles, reste impassible – elle n’a 
encore exprimé aucun regret. Certain.es de mes collègues, 
faisant fi de leur impartialité, n’hésitent pas, dans leurs 
chroniques, à qualifier la prévenue de «monstre du Péri-
gord noir».

Coup de théâtre : l’avocat de la défense accuse l’un des 
principaux témoins d’avoir inventé son témoignage de 
toutes pièces. Selon lui, à l’heure de l’infraction supposée, 
Brice R.* ne pouvait se trouver au marché de Saint-Cyprien, 
puisque des images de vidéo-surveillance le montrent en 
train de cambrioler une villa dans les environs de Sarlat. 
L’avocat enchaîne, invoquant que sa cliente, gauchère de 
son état, n’aurait de toute façon pas pu se servir de sa main 
droite pour commettre l’atrocité dont on l’accuse.

La magistrate, jusque-là occupée à supplicier des cha-
tons en attendant que ça se passe, sort de son silence en 
rejetant catégoriquement l’argument : selon elle, «l’ambidex-
térité est justement une des caractéristiques principales des 
rhinotillexomanes» (prononcez «яi.no.ti.jεk.so.man», puis, 
comme tout le monde, allez chercher un dictionnaire). Le 
public reste quelques secondes prostré, avant de se lever et 
d’offrir une standing ovation de plus de trois heures à la 
magistrate – l’audience est suspendue jusqu’au lendemain.

TROISIÈME JOUR D’AUDIENCE.

Journée endeuillée et reportée pour cause de décès du 
procureur, logiquement assassiné par ses trois enfants, aux-
quels l’homme de loi aurait lâchement refusé d’offrir du 
pop-corn, la veille, lors d’une séance de Jurassic Park.

QUATRIÈME JOUR D’AUDIENCE.

Mes collègues et moi-même comprenons que nous 
sommes en train d’assister à un procès-fleuve – celui 
de la Dordogne sans doute, puisqu’elle coule à quelques 
encablures des lieux du crime. Mais surtout à un procès 
où la justice, quoiqu’il arrive, pourra se prévaloir d’une 
exemplarité sans faille – ce qui est bien le principal en ces 
temps troublés. L’audience du jour est cruciale : il s’agit de 
déterminer si, lors de l’acte, il y a eu ou non extraction de 
mucus nasal – auquel cas la prévenue pourrait être renvoyée 
devant une cour d’assise, où elle encourrait une peine bien 
supérieure. Nouvelle interruption du procès lorsque le gref-
fier, tout juste évadé de la prison voisine, fait son apparition 
dans la salle d’audience, congratulé par ses confrères.

CINQUIÈME JOUR D’AUDIENCE.

C’est le moment tant attendu du versement des tradition-
nels pots-de-vin, qui devront permettre de déterminer, en 
fonction du plus généreux, de quel côté penchera la balance 
de la Justice. Bien qu’il soit tenu à la réserve, le juge, au 
vu des premières estimations et avec tout l’humour qui le 
caractérise, laisse entendre devant les caméras que Madame 
S. «ne pourra vraisemblablement pas s’en tirer les doigts 
dans le nez». Verdict dans quelques jours – une fois que les 
émeutes provoquées en début de matinée par la panne de 
la machine à expresso auront été maîtrisées.

* le patronyme a été modifié, parce que même si tout le monde 
connaît son vrai nom, ça fait tout de suite plus professionnel.

PAR É TIENNE A.

Le Pica Daily Circus se propose, à chaque numéro et à ses risques et périls, d’enquêter et 
de recueillir les témoignages des gens du cru, afin de dénicher les histoires extraordinaires 
qui, chaque jour, s’invitent dans nos vies ordinaires. Ce bimestre, le Circus a l’honneur de 
vous proposer un reportage un peu particulier, puisqu’il s’agit d’une chronique judiciaire. 
Pensez à éloigner vos enfants – sauf si vous voulez leur donner une bonne leçon.

Depuis l’ouverture 
de son procès, 
Chantal S., dans 
son box équipé de 
vitres pare-balles, 
reste impassible 
– elle n’a encore 
exprimé aucun 
regret. Certain.es 
de mes collègues, 
faisant fi de leur 
impartialité, 
n’hésitent pas, 
dans leurs 
chroniques, 
à qualifier la 
prévenue de 
«monstre du 
Périgord noir».

PICADAILYCIRCUS
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Dans le cadre du festival littéraire de Saint-Léon-sur-Vézère, Les Plumes de Léon a réuni 
un groupe d’amoureux de l’écriture. Le thème de la semaine proposé par Christophe Boltanski 
était «la trace matérielle, mémorielle, primordiale». Ici, on partage avec vous ce que la visite 
du site de Castel Merle a inspiré.

DÉCOUVERTE D'UN ABRI 
PRÉHISTORIQUE
PAR PIERRE LEROY

Se cacher durant le jour. Attendre le 
crépuscule et la nuit, passer l'aube et se 
cacher à nouveau. C'est ce sur quoi nous 
nous étions mis d'accord tous les quatre au 
premier matin traversant les vallons. Il ne 
fallait plus continuer ni sur la route ni sur 
les chemins de charrettes.

Nous sommes montés à travers le bois 
cherchant un lieu plus sombre d'où nous 
serions devenus invisibles. Mais rien n'était 
satisfaisant et le frère de Georges dont j'ai 
oublié le prénom trainait son corps : il s'était 
bien mal réceptionné en sautant du wagon 
à bestiaux et nous avions couru, couru tant 
et tant, toute la nuit sans savoir. Là, derrière 
ces fougères, sous l'immense bloc de roche 
calcaire, René s'était aventuré pour sonder 
le lieu avant que le soleil ne monte ; et en 
juin il monte trop tôt, trop vite.

Loin dans la vallée, le moteur d'un 
camion nous précipita tous avec René der-
rière les fougères, sous la roche. Georges et 
son frère regardaient l'air du dehors pour 
entendre le chemin que prenait le camion. 
René estimait l'abri : sa profondeur, sa hau-
teur, sa profondeur aussi. Le moteur du 
camion avait laissé des traces dans le vent. 
Nos respirations se calmèrent. Georges 
rampa jusqu'à nos ombres dans l'abri. Nos 
yeux commençaient à s'habituer et le son 
régulier d'une goutte d'eau qui tombait nous 
donnait l'espoir de boire enfin. Depuis que 
nos pas avaient dû ralentir, ma gorge me 
pressait et ma salive épaisse ne suffisait plus. 
Alors, à tâtons, à genoux comme des chiens, 
nous avancions aveugles vers le son de la 
goutte d'eau. René fit un bruit. Il pestait. Et 
puis soudainement il dit : «Ici ! Ici les gars !». 
Il était tout à fait à droite, il avait les mains 
dans l'eau contenue dans un léger bassin 
inscrit dans le sol et nous bûmes enfin.

CASTEL MERLE
PAR ISABELLE FATOUT

Je me retourne sur notre guide qui s’éloigne 
en saluant le groupe d’un signe de la main. Pro-
pos passionnés et charisme : tout y était pour 
m’embarquer dans un univers lointain, énig-
matique, devenu en l’espace de deux heures 
presque familier. Je m’engage à descendre 
quelques marches moussues, pose mon pied sur 
une souche pour renouer un lacet décontracté. 
Entre les herbes, mon regard est attiré par une 
petite tache colorée. Je gratte du bout de l’ongle 
la terre qui l’entoure et extrais une demi-coque 
jaunâtre striée de brun.

Des milliers de visiteurs piétinent l’endroit 
chaque année. Il paraît bien probable, joli 
coquillage, que tu as dû t’échapper d’une poche 
de jeune sapiens-sapiens. Trônant, quelques 
jours auparavant, sur le dessus d’un château 
de sable et subtilisé de justesse à la marée mon-
tante. Pourtant, je ne peux empêcher mon ima-
gination d’aller chatouiller d’autres hypothèses.

Et si cette petite encoche latérale était, en 
fait, l’amorce d’un trou central. Sous les doigts 
habiles d’un perceur à l’outil finement acéré, 
tu te transformes en élément de parure. Castel 
Merle était un haut lieu de joaillerie préhis-
torique, ai-je appris il y a quelques minutes. 
Aurais-tu, joli coquillage, pu être échangé à un 
hirsute pêcheur-cueilleur de bigorneaux contre 
un morceau d’ambre basque ou un silex berge-
racois ? Le tendon effilé qui te relie à d’autres de 
tes congénères s’est soulevé de l’établi de pierre. 
Et tu es alors entré délicatement au contact de la 
peau brune et douce de Madame Magdeleine… 

LE FÉMINISME À LA PRÉHISTOIRE
PAR AGNÈS DE L A RIVIÈRE

Je ne pensais pas réveiller mon féminisme de base 
à Castel Merle ! Pouvez-vous m'expliquer ce qu'il s'est 
passé pour qu'on en arrive là ? Comme beaucoup j'ai 
appris que du temps de la préhistoire, l'homme chas-
sait avec ses potes et madame restait gentiment dans 
la grotte à garder le feu et les mômes. Et cette foutue 
caricature a été reproduite sans fin pour en arriver à 
des #MeToo d'un côté et des «on ne peut plus draguer 
sans prendre de risques» de l’autre ou des questions 
sans fin de jupes et de genres. À défaut d'enfants, nous 
collectionnons les incompréhensions, les non-dits et 
autres mal-dits. Entre ceux qui parlent fort et celles 
qui pleurent. Celles qui revendiquent et ceux qui font 
un effort… 

Ne cherchez pas : le féminisme n’existait pas à la 
préhistoire ; il n’y en avait pas besoin. Quel rapport, 
me direz-vous, avec Castel Merle ? De cette visite, j'ai 
envie de retenir que la vie du cousin homo sapiens 
n'était pas genrée comme de nos jours : madame chas-
sait autant que monsieur. J'aime l'imaginer gérer les 
mômes et féliciter sa douce qui rentre avec un cuissot 

de biche sous le bras.
Que nous est-il arrivé ? Comment en est-on arrivé 

là ? A quel moment ça a merdé pour la moitié de la 
population de la planète ? Oserais-je utiliser une 
expression bien graveleuse mais tellement appro-
priée et lourde de sens : à quel moment c'est parti en 
couilles ? Il est bien beau ce symbole du courage uti-
lisé à tout va, mais où sont passées les vulves ?

Pendant cette visite du site de Castel Merle à Ser-
geac, j'ai aimé entendre que les chercheurs reviennent 
sur les premières conclusions très masculines et com-
mencent à réhabiliter la place et le rôle des femmes. 
Serait-ce le temps de dérestaurer la Sainte-Catin ? 
Le moment serait-il venu de restaurer l'intégrité de 
la femme ?

Revenir à l'essentiel, au cœur de l'humain, au 
cœur de l'humanité. Ôter les couches de l'éducation 
judéo-chrétienne et autres religions, arracher les 
injonctions publicitaires, brûler les traditions fémi-
nicides comme on pèle un oignon. Enlever les peaux 
une à une pour revenir à l'origine, à l'être humain, à 
l'être féminin. Dérestaurer pour réhabiliter dans sa 
puissance, sa légitimité, son intégrité la moitié de 
l'humanité : la femme.

LE DERNIER NÉ
PAR NATHALIE MEME TE AU

Il était né tard après l’été. Le 
froid du matin obligeait déjà à se 
couvrir et à se rassembler. L’enfant 
précédent n’avait pas survécu, bien 
qu’il fût arrivé avant les premières 
gelées. Il avait vécu seize lunes. 
C’est vrai qu’il ne semblait pas 
très robuste, bien que sa mère l’ait 
beaucoup senti bouger, dans les 
derniers temps.

La joie envahissait le groupe à 
chaque naissance, et le repli l’étei-
gnait à chaque disparition ; bien 
que la mort des petits fût moins 
problématique pour la survie 
immédiate du groupe, elle l’était, 
nous le sentions, pour notre équi-
libre futur.

Je ne sais pourquoi, mais je 
voulais, du plus profond de mon 
être, que ce petit d’hiver survive. Il 
était sorti de la femme que j’avais 
moi-même mise au monde, depuis 
de nombreuses lunes.

Le matin de la naissance de ce 
dernier enfant, j’étais partie cher-
cher de quoi préparer un remède 
pour la future mère. Le volume et 
la forme de son ventre ne laissaient 
pas de doute, la naissance était 
imminente.

Alors que je cueillais les herbes 
et les feuilles nécessaires à lui 
redonner la force et l’énergie qui 
n'allaient pas manquer de lui faire 
défaut après la sortie de l'enfant 
et de son enveloppe protectrice, je 
sentis une présence.

ODE À NOS ANCIENS
PAR HÉLÈNE

Je m’endors en rêvant de 
vivre avec vous,

mes frères humains,
mes chers ancêtres 

néandertaliens.
Vivre d’amour et d’eau fraîche,
vivre d’instant en instant,
Dans l’intensité de la découverte,
À chacun de mes pas, de nos pas.
Car j’ai la nostalgie de mon clan,
Protecteur et enveloppant,
De nos rires et de nos chants
Insouciants du lendemain,
Où l’animal tué suffit
Pour aujourd’hui.
Oh mes frères ancêtres, 

mes pères, mes sœurs 
néandertaliens,

Je sens battre en moi le cœur
De nos complicités tacites,
Vives et partagées
par nos gestes ajustés.
Je célèbre avec vous la joie 

de la nouvelle lune
Et j’ouvre avec vous la terre
Pour y accueillir et honorer
Celui d’entre nous
passé avant nous
De l’autre côté.
Emerveillés des couleurs 

des fleurs,
Nous en extrayons les pigments
Et en couvrons son corps

D’arc-en-ciel et de lumière,
Et lui donnons ainsi une éternité.
Nos dégustations de crustacés,
Coquillages / parures pérennes
somptueuse réminiscence
de l’eau de mer,
notre première enveloppe 

amniotique.
Nostalgie du ressenti de 

paix, de paix,
Qui s’étend sur tout le 

globe terrestre.
Votre ADN est mon ADN à 

deux cent pour cent.
Merci d’avoir vécu
Et d’avoir laissé devant vous
L’espace sans limite,
car, à vous suivre,
Les fleuves et les massifs 

montagneux
Sont nos seules frontières.
Vos parcours inspirent ma liberté,
Votre solidarité me 

porte à l’amitié,
Votre intelligence soutient 

mes questionnements,
votre inventivité me porte 

jusqu’à demain
Vers de nouveaux modes de vie
Répondant aux besoins 

vitaux de chacun.
Avec vous,
Au son de la rhombe,
Dansons dansons
Une ronde.

APRÈS LA VISITE
PAR NANNE

La grotte est chaude, pulsatile,
Je n'ai aucun souvenir de ma venue dans ce 

lieu, mais j'entends des bruits sourds, 
des gargouillements, des mélopées 
ancestrales qui me bercent.

Il se livre ici une bataille, une construction 
monumentale, laborieuse, urgente.

Car le temps presse.
Moi, je rêve, je suis en apesanteur, je 

flotte, je me sens en sécurité.
Et soudain, le séisme… 
Je me débats, je cherche la sortie, l'eau dans laquelle 

je baignais est aspirée par un siphon étroit au 
bout duquel je devine la possibilité d'une issue.

La grotte s'anime, me pousse, m'expulse.
La lumière jaillit et, avec elle, le cri !
Je nais,
je ne suis qu'un maillon
je suis moi et tous les autres avant moi.
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Lors de l'atelier d'écriture du mois de juin, les écrivaines et écrivains 
étaient invités à se transformer en pies voleuses. Après avoir écrit sur l'objet 
qu'elles voulaient voler, les Plumes de la Pie ont raconté un moment, une 
émotion, un souvenir… 

LE TABLEAU NOIR
PAR NANNE

C'est un objet plein que je viderai de son sens pour le remplir à nou-
veau à ma guise, le contempler quelques jours, puis le vider encore. Il 
est la nostalgie de l'enfance, quand l'approcher était un privilège pour 
l'écolier. Il a toujours été présent près de moi, du plus loin que je me 
souvienne. Ludique, instructif, descriptif, pense-bête pas si bête.

Il aime le contraste du noir et du blanc, mais je lui mettrai des cou-
leurs, je le couvrirai bien et il gardera en mémoire ce que j'ai voulu expri-
mer et le redonnera à tout ceux qui s'approcheront de lui. Aujourd'hui, 
il est surtout blanc, il brille, il zappe, il ne garde pas longtemps la trace 
de ce qu'on lui confie. Car maintenant, il est électronique, une panne de 
réseau et il n'est plus qu'une grande page blanche. Celui que je volerai 
ne me fera jamais faux bond, il sera une grande page noire à l'infini.

OUVERTURE
PAR E VELY NE

La Pie, l'hiver où elle est apparue pour dire : et oh les amis on est là et 
vous pouvez venir nous voir, on va pouvoir partager, échanger, construire 
une autre vision du monde ! C'était un hiver de confinement, d’interdit, 
d'autorisation, de pass, de permission. Tu as pas ton pass, reste chez toi.

Non la Pie a dit : nous allons créer du lien. Du lien, tiens, c'est quoi ? 
Et bien c'est permettre aux uns et aux autres de ne pas rester isolés, c'est 
les faire se rencontrer, se trouver et se retrouver pour créer, vivre et 
partager. Ah oui, ce lien je le veux, je ne veux pas moi rester à la maison 
sur mon écran et croire qu'avec internet je vais communiquer et ren-
contrer les autres.

Je vais le prendre ce lien et le garder avec moi, car je ressens très pro-
fondément que si je le perdais, ma vie serait toute petite, toute diminuée 
et triste. Et c'est pas grave si je le prends ce lien, car en le prenant, j'en 
crée d'autres, à l'infini, et il y en aura plein, partout. Un peu comme le 
kéfir qui n'arrête pas de grandir, grandir… 

DERRIÈRE LE BAR
PAR AGNÈS

Je garderai longtemps ce moment gravé en moi. On était là, derrière 
le bar, spectateurs. On était debout à regarder la folie danser sous nos 
yeux. La foule rieuse et joyeuse valsait, sautait, tournait. Et nous étions 
là hébétés, épuisés. Nous avions tout donné pour que le café soit prêt 
pour la fête et il l’était. Les gens, aussi ! Nous avons juste eu le temps de 
ranger la poussière et balayer des outils pour ouvrir les portes à la vie, 
la foule, la joie, les sourires et la bière a coulé.

Et nous étions là, groggys, mais debout à réaliser qu'on avait réussi. 
La fatigue aurait pu brouiller les pistes, mais le plancher tremblait à 
chaque saut des danseurs endiablés, comme pour nous ancrer dans le 
présent. On y était. On avait réussi à ranger les clous et les marteaux et 
les amis avait répondu présent. «On a réussi !», c'est juste ce qu'on a réussi 
à se dire. Noyés par l'émotion, submergés par l'ambiance et heureux de 
vivre ça, de partager cet instant. Soirée éphémère car vite remplacée 
par d'autres moments, poussée par les habitudes, par d'autres notes de 
musique. Mais à cet instant cette sensation, cette émotion sont gravées, 
là, profond pour longtemps.

LE VOL DE L'IMMATÉRIEL AU CAFÉ
PAR NANNE

La surprise était bien cachée, derrière la porte. Elle se méritait, c'était 
un effort de l'atteindre après une descente un peu risquée sur talons 
compensés. Mais une fois en bas, elle vint m'envelopper, tourner autour 
de moi, me faire frissonner sans qu'aucune peur ne le justifie.

Elle était donc cachée là, la fraîcheur et son odeur de terre battue. 
Elle se gardait en réserve pour les heures étouffantes de l'été, invariable, 
douce et si convoitée. Un jour de canicule, je la volerai.

Je remontais à regret au rez de chaussée, mais la porte légèrement 
ouverte permit à la coquine de venir frôler ma nuque d'un souffle léger, 
comme un fantôme bienveillant ou le battement d'aile d'une Pie.

BÉTON ARMÉ
PAR ANON Y ME

Béton armé, viens je t’emmène
Loin du monde, loin de cette scène
On partira ensemble, on suivra le sens du vent
On rejoindra sous les néons tous mes amis déviants
Tu chanteras, tu crieras
Et nous, on dansera
Nos pogos grandiront, évolueront au rythme de tes chansons
On fera la fête jusqu’au petit matin et on se sentira bien

13
PAR DES ÉLÈ VES DE 5 e2

Alerte enlèvement ! Alerte enlèvement ! Bonjour 
à tous, nous vous annonçons la disparition de la 
jeune Maeva Mils, 7 ans. La dernière fois qu'elle a 
été vue, c'était à 8 h 13 dans le bourg de Otref. Elle 
portait un t shirt My Little Pony un jean bleu clair 
et des chaussures blanches. Elle est brune avec des 
yeux verts. C'est la treizième personne disparue dans 
ce village.

	— Élisa, dépêche-toi de te préparer, je dois partir 
au boulot ! N'oublie pas de prendre le bus !

	— Oui oui, papa !
	— Elle éteignit la télévision et attendit que son bus 

arrive.
	— Descendez du bus, vous êtes arrivés ! dit le 

chauffeur.
	— Élisa, je suis là ! Élisa !
	— Je t'ai vu Ilona, arrête de gueuler… T'as vu la 

nouvelle disparition ? Je crois que mon père tra-
vaille dessus.

	— Ah oui. Il sait pour la forêt ? demanda Ilona.
	— De quoi tu parles ?
	— Mais t'es timbrée ou quoi ! Tu crois que c'est 

pourquoi que ça s’appelle Otref.
Otref = forêt ! Il y a tellement de disparitions 

près de la forêt que maintenant la ville est connue 
à cause de ça.

La journée passa vite pour Élisa et son amie. 
Une fois les cours terminés, Élisa rentra chez elle 
et décida de faire des recherches sur la forêt avec 
l'ordinateur de ses parents. Elle trouva un témoi-
gnage d'une mère disant que sa fille avait disparu 
le 13 août à 13h13. La dernière fois qu'elle l’avait vue, 
elle partait faire une randonnée à 13h00.

Élisa remarqua un point commun entre chaque 
disparition, le chiffre 13. Elle décida donc d’enquêter, 
et pour cela, il fallait partir de la forêt. Le problème 
était que, d’aussi loin qu’elle se souvienne, on lui 
avait toujours dit de ne jamais aller dans ces bois 
seule.

Malgré tout, elle surmonta sa peur de l’inconnu. 
Pour sa sécurité, elle décida tout de même d’emme-
ner Ilona avec elle. C’est décidé, ce soir elles iront là 
où tout a commencé.

La nuit tombée, elles se retrouvèrent à l’endroit 
convenu. En pénétrant dans la forêt, des frissons 
de peur et de froid les saisirent. Soudain, un bruis-
sement de feuilles… À ce moment-là, elles regret-
tèrent leur venue dans ce bois, mais leur curiosité 

était plus forte. Elles continuèrent d’avancer. Elles 
marchèrent plusieurs minutes qui leur parurent 
des heures. Mais leurs efforts ne furent pas vains 
car, devant elles, se trouvait maintenant un édifice 
qui ressemblait en tout point à une chapelle. Elles 
entrèrent silencieusement et firent le tour de la pièce 
dans l’espoir de trouver un indice.

Toutes deux se mirent à chercher dans tous les 
recoins de la pièce, Ilona déçue de ne rien trou-
ver d’intéressant, proposa à Elisa d’abandonner. 
Celle-ci aussi voulait laisser tomber mais elle vou-
lait vraiment voir la fierté dans les yeux de son père. 
Ilona se précipita vers son dernier espoir, la statue 
de la Vierge Marie, près de l’autel Ilona s’écria :

	— Elisa, vite viens voir !
	— Qu’est-ce que tu as vu ? ! questionna Elisa.
	— J’ai trouvé un médaillon par terre, lui répondit 

Ilona.
Toutes deux se précipitèrent sur le collier de cou-

leur or. À leur grande surprise, des photos d’une 
jeune fille d 'à peu près sept ans se trouvaient à 
l’intérieur.

Des bruits de pas se firent entendre derrière elles, 
la peur les saisit, une énorme montée d’adrénaline 
les envahit. La voix de son père résonnait dans la 
tête d’Elisa. Elle prit son courage à deux mains et 
partit en direction des bruits de pas.

Ilona lui cria à quel point elle était insouciante, 
mais Elisa fit comme si elle était sourde. Un homme 
mystérieux vêtu de noir, se dirigeait vers elle. Elisa 
profita de sa témérité pour continuer d’avancer vers 
lui. L’homme la saisit par le bras et l’emmena dans 
un hangar près de la chapelle. Ici, elle aperçut des 
jeunes filles qui avaient l’air affamées. Elle comprit. 
Elle ferait bientôt partie de ces jeunes filles.

Ilona prévint la police pendant que l’homme 
s’occupait de ligoter Elisa. Quand elle comprit que 
c’était à son tour de vivre un enfer, Ilona prit le 
médaillon avec elle et se mit à courir plus vite qu’un 
guépard. Après de longues minutes, elle arriva à la 
gendarmerie d’Otref à bout de souffle.

Elle décrivit au père d’Elisa les événements, les 
trouvailles, et les péripéties qui s’étaient déroulés 
dans cette forêt si spéciale. La police arriva sur les 
lieux, retrouva le coupable et libéra les prisonnières, 
toutes en vie heureusement. Le père d’Elisa prit 
celle-ci dans ses bras, lui chuchota à l’oreille à quel 
point il l’aimait et à quel point il était fier de sa fille.

Le village organisa une fête où tout le monde se 
réunit autour d’un grand banquet.

E X TR AIT DU RECUEIL DE NOUVELLES ÉCRITES PAR DES ÉLÈ VES DU COLLÈGE L A BOÉ TIE DE SARL AT. 

Expérience à l'initiative de leurs professeurs : J. Verger, A. Belcacel, J. Ausou, M. Dana, 
C. Meynard, animés par J. Levy et A. Delpech et soutenus par le Labo des Histoires. Des 
enquêtes, de la chevalerie, des voyages et des aventures extraordinaires, des labyrinthes… et 
plus encore qui sont à découvrir dans le livre qui est sur une des étagères du café de La Pie.

Nos yeux regardaient encore le sol et la 
source qui éparpillait quelques traces de 
lumière. Quand j'ai relevé la tête, le dos, les 
oreilles tendues vers l'extérieur, j'ai vu en 
pleine face un cheval rouge et noir que je 
devinais par contraste avec la roche blan-
châtre. Je suis resté là, bouche bée, à me 
brûler les yeux pour mieux voir. Georges 
se releva sur ses fesses et fit le son des gens 
rassasiés, libérés. La soif et la peur s'échap-
paient. Elles nous avaient chauffé la tête et 
glacé le sang depuis le grand saut. Je lui mis 
un coup de coude en montrant la paroi et 
mon invention. Sa main se posa sur mon 
épaule et sa tête s'étira vers le cheval peint, 
sa croupe précise, ses cuisses puissantes 
et sa crinière noire qui plongeait dans 
l'obscurité.

Puis ce fut son frère et René qui obser-
vèrent de tout leur être cette étrange figure. 
Ici la vie des hommes s'était exprimée et ce 
fut comme une longue espérance dans nos 
esprits. C'est cette figure rouge et noire qui 

surgit instinctivement de nos mémoires 
comme le symbole de notre échappée. Enfin, 
happés par notre grotte, happés par le désir 
incroyable d'aller au-delà, là où rien n'était 
visible, nos mains nous montraient le sol 
déchirant puis la paroi qui s'étouffait tout 
au fond. Nos jambes criaient d'être râpées et 
nous nous retrouvâmes sagement autour du 
bassin pour nous reposer enfin. C'est ainsi 
que nous allions passer notre première jour-
née à sommeiller, l'ouïe en alerte, affalés sur 
cette mauvaise couche avant d'autres peurs.

Comme je parlais un peu allemand et 
que j'avais connu les travaux de la ferme 
près de la frontière polonaise, prisonnier et 
travailleur forcé d'octobre 40 à mars 42, je 
me suis proposé de me risquer à l'extérieur, 
dans la lumière, chercher ce qui pouvait 
venir à moi, ein Bauernhaus bitte schön. 
Après tout, j'avais bien réussi tout seul à me 
débrouiller deux ans auparavant traversant 
d'est en ouest ces espaces inconnus.



par olivia
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Bélier  On ne vous a pas tout dit. 
Attendez vous à être secoué du popo-
tin ! Ça va déménager mais le «je» en 
vaut la ficelle de caleçon.
Taureau  Olé cœur les taureaux ! Des 
séismes sismiques post-apocalyp-
tiques vont surgir de votre ventre. 
Un tsunami émotionnel va réveiller 
votre cœur pour ensuite accueillir 
un peu de douceur dans ce monde 
de brutes.
Gémeaux  Baïlando ! Baïlando, les 
gémeaux ! Vous allez faire la fiesta 
pendant 2 mois. Alors roule ma poule, 
déhanche ton boule, ondule comme 
un ver de terre… Donne moi, Donne 
toi… ok je m’enflamme un peu, je me 
calme.
Cancer  Rien ne sert de courir comme 
disait le lapin à Alice. Prends un peu 
de distance avec la situation sans 
faire le moonwalk, sans te prendre 
un mur en pleine face parce que, ben, 
ça fait mal.
Lion  Tout doux ! Il va être important 
que tu saches prendre la position 
du Lotus car tu vas avoir besoin de 
méditer un peu. Alors, allume une 
bougie, de l’encens, bois une tisane 
de CBD et respire. Tu peux aussi 
manger un bounty mais c’est moins 
efficace.
Vierge  T’as pas fini de te prendre 
pour maitre Yoda ! Ta bouche tu 
devras ouvrir, ton fessier (j’avoue 
bien bombé) de tes doigts tu devras 
sortir, ton sabre laser … tu sauras 
quoi en faire.

Balance  Ça balance pas mal dans 
ta vie, ça balance pas mal ! Tu vas 
devoir t’armer de patience pour 
retrouver ta cadence mais à la fin de 
la danse, tu seras en transe. Et pour 
avoir un bon horoscope faudra revoir 
tes exigences.
Scorpion  T’avais réussi à te lâcher 
cet été, à arrêter de cogiter… et voilà 
que tu t’y remet. Écoute ! Si ça ne va 
pas, casse toi et change de métier. Tu 
peux bien t’accorder ça ! Et fais pas 
chier !
Sagittaire  Le vent du Nord t’amène 
une rencontre mystérieuse ; son 
énigme est une charade qui cache un 
trésor. Tu détiendras la carte qui te 
permettra de le révéler. À moins que 
t’en aies rien à faire, dans ce cas là tu 
resteras avec ta bière sur le canapé, la 
main dans le slibard à regarder un 
match à la télé.
Capricorne  On dirait que tu n’as pas 
pris de vacances, t’as des cernes aux 
yeux et le nez qui coule ! On dirait un 
lapin qui a la myxomatose !
Verseau  Explosion du créativité ! Des 
idées plein la tête ! Waouh ! Tout est 
au vert ou au verre à moitié plein pour 
démarrer de nouveaux projets ! Alors 
Marty ! Ouvre ton garage, sors ta Dolo-
réane et fonce vers le futur !
Poisson  Allo, la Lune ici la Terre ! 
Redescends un peu de tes nuages. 
Le travail te rattrape par la peau de 
poisson pour t’arrêter d’être perché. 
Retourne donc te baigner nu dans la 
Vézère et sentir les algues caresser tes 
lombaires.

HOROSCOPE 
PAR LUCILE
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S A M E D I  1 0  S E P T E M B R E

DAGL AN / LE MOULIN PE YRIÉ

TROPICOOL PARTY #4
Concerts, spectacles, animations 
enfants, performances, parking, 
buvette et restauration. Billetterie sur 
place. à partir de 17 ans : 18 €, de 7 à 16 
ans : 5€. jusqu'à 6 ans : gratuit. Infos : 
miladiou.asso@gmail.com

ME YR ALS / GASTARY 24220 
ME YR ALS – 17H

CONCERT CHANSON FRANÇAISE
Volo (ex wriggles) en concert le 
Samedi 10 Septembre au séchoir 
animé. Avec lucidité, toujours ; 
humour et tendresse, surtout. volo.
fr/ Jauge limitée PAF : 10€ 

DAGL AN

PERFORMANCE
Présentation d'une performance de la 
périgourdine Maéva Croissant, artiste 
accompagnée par l'Agence culturelle

 D I M A N C H E  11  S E P T E M B R E

LES VERSANNES / L A VIE D'ANGE – 16H

CONCERT BLUES
Dans le Cadre des VerSonnes Blues, 
rhythm'n'blues et une pincée de 
swing ; voila le cocktail survitaminé 
proposé par Red Roost Blues Band.

J E U D I  1 5  S E P T E M B R E

PÉRIGUEUX / LE SANS RÉSERVE – 21H

CONCERT ROCK
Le Sans Réserve accueille la spéciale 
DEAD GROLL PARTY #2 Happy 
hour de 18h30 à 19h30. Restauration 
sur places avec grillades à la plancha 
pour végé et non végé

V E N D R E D I  1 6  S E P T E M B R E

PÉRIGUEUX / SANS RESERVE – 21H

CONCERT WORLD
«Balaphonik Sound System». France > 
World-Fusion.  Ouverture des portes 
du concert à 20H45. Tarifs : 10€ adhé-
rents / 11€ réduit / 12€ prévente / 14€ 
sur place. 

LES E YZIES / PÔLE D'INTERPRÉTATION 
DE L A PRÉHISTOIRE – DE 10H À 15H30

STAGE CÉRAMIQUE
Une journée d 'initiation qui vous 
permettra de remonter aux origines 
des premiers modelages pa léo-
lithiques, aux débuts de la poterie 
au Néolithique et à son expansion à 
l'Antiquité. Vendredi 16 – Samedi 24 

– Mardi 27 septembre De 10h00 à 12h00 
et de 13h30 à 15h30 Tarif unique par 
session : 25€ Sur inscription au 05 53 
06 06 97 ou contact@pole-prehistoire.
com

SAMEDI 03 SEPTEMBRE
CAFÉ DES ENFANTS – DE 9H30 À 12H
C'est la reprise du café des enfants le samedi matin à La 
pie. Petite réunion parents enfants pour discuter du café 
des enfants et de ses modalités.

SAMEDI 10 SEPTEMBRE
MAGIE SOCIALE – DE 10H À 12H
Le Mahatma Gandhi a dit : « Soyez le changement que 
vous voulez voir dans le monde !», alors on va s’y mettre. 
La Magie sociale est une invitation à changer le monde en 
commençant par nous-même. La proposition dans ces ren-
dez-vous est de prendre un thème qui nous tient à cœur, un 
problème qui nous gâche le paysage, un questionnement 
qui s’invite dans nos quotidiens. On va se poser autour 
d’un thé (ou autre chose ) et en parler, le regarder sous 
toutes les coutûres et voir comment le transformer pour 
en faire un cadeau de la vie. C’est un moment de réel inves-
tissement, pas un blabla superficiel, parce que le monde 
a besoin de vrais engagements. Pour le 1er rendez-vous, 
entre femmes (Les hommes seront invités à d’autres ren-
dez-vous), samedi 10 septembre de 10 à12h, je vous propose 
de venir se questionner sur le pourquoi, femmes indépen-
dantes que nous sommes, une fois en couple on met de 
côté quelques-unes de nos valeurs au profit de l’autre ou 
de l’histoire. Pour la f luidité des échanges, le nombre de 
place est limité. Questions et réservation au : 06 82 76 17 
23. Participation financière libre.

VENDREDI 16 SEPTEMBRE
CONCERT : BADASSWING – 20H30
Ca y-est c'est le retour de la fête à La Pie ! Venez danser 
et faire les fous avec nous ! Ramène tes plus beaux pas de 
danse et ton plus grand sourire ! Entrée du concert à prix 
libre – Adhésion à l'association obligatoire.

MERCREDI 28 SEPTEMBRE
ATELIER D'ÉCRITURE – DE 18H30 À 20H30
L'atelier d'écriture de la Pie, chaque dernier mercredi 
du mois, c'est un moment pour jouer avec les mots. Un 
moment ludique pour laisser sa plume jouer et nous sur-
prendre. Pour y participer, il y a juste besoin d'un cahier, 
un stylo, de la curiosité, un peu d'audace et l'envie de lais-
ser le stylo prendre les commande… Prix libre à déposer 
dans la boite à dons de La Pie. Contact : 06 82 76 17 23

MERCREDI 30 NOVEMBRE
ATELIER D'ÉCRITURE – DE 18H30 À 20H30
L'atelier d'écriture de la Pie, chaque dernier mercredi 
du mois, c'est un moment pour jouer avec les mots. Un 
moment ludique pour laisser sa plume jouer et nous sur-
prendre. Pour y participer, il y a juste besoin d'un cahier, 
un stylo, de la curiosité, un peu d'audace et l'envie de lais-
ser le stylo prendre les commande… Prix libre à déposer 
dans la boite à dons de La Pie. Contact : 06 82 76 17 23

5 PL ACE DE L A LIBERTÉ 24 240 SAINT-CY PRIEN

ANNONCEZ VOS 
ÉVÉNEMENTS & RETROUVEZ 
L'ENSEMBLE DE L'AGENDA 
CULTUREL SUR LAPIE.INFO

S A M E D I  1 7  S E P T E M B R E

LE BUISSON DE CADOIN / PÔLE D'ANIMATION 
CULTURELLE – DE 16H À 19H

CONCERT MUSIQUE CLASSIQUE
Concert de Daniel Hill. Piano. Musiques 
de Schubert, Schumann.

SARL AT / L A PELLE AUX IDÉES, 
7 7 AVENUE DE SELVES

CONCERT
Pell'Fest A l'occasion des 3 ans de La Pelle 
aux Idées, la Pelle organise le Pell 'Fest ! 
Viens festoyer avec nous ! Programme de 
la journée à venir. lapelleauxidées.org. 
Concert de Volante Loco le soir ! 06 38 13 
75 74

TRELISSAC / MEDIATHÈQUE – 15H

CONFÉRENCE
Le Périgord au temps de Jeanne d’Albret 

SAINT VINCENT DE COSSE – DE 14H À 16H30

CHASSE AU TRÉSOR BOTANIQUE
Évènement de La Bot'a Marion. Venez 
découvrir les plantes médicinales de façon 
ludique. Un trésor est bien sûr à découvrir. 
Réservation obligatoire au 07.80.50.39.25

D U  S A M E D I  1 7  S E P T E M B R E  A U 
D I M A N C H E  1 8  S E P T E M B R E

CASTELNAUD-L A-CHAPELLE / CHÂTEAU DE 
CASTELNAUD-L A-CHAPELLE – DE 10H À 18H

RENCONTRE ET DÉMONSTRATION 
DE TIR AU TRÉBUCHET !
Pour ce week-end des Journées euro-
péennes du Patrimoine, le Château de 
Castelnaud organise une rencontre avec 
l 'historien Nicolas Savy, spécialiste de la 
guerre de Cent Ans. 

SAINT FRONT SUR LÉMANCE / CHÂTEAU 
DE BONAGUIL – DE 10H À 18H

FESTIVAL BD BONABULLES
Sur place : séances de dédicace, vente d'al-
bums, ateliers pour les enfants… Tarif : 4€ 
par personne, gratuit pour les moins de 12 
ans. Ce tarif comprend la visite du château.

S A M E D I  1 7  S E P T E M B R E

CASTELS / BL ACK JOCKER – DE 19H À 2H

MIX TECHNO
Au «club house». A l 'affiche : – 22h/00h 
Larsen Loop In (Slim) (acid/tribecore) – 
00h/2h Concept Flou (Sam) (industrial 
techno) – stand vêtements – bar

P É R I G U E U X  /  L E  C A S  M É L É O N  –  2 0 H

CONCERT CHILL
Une soirée détente, musique, cocooning et 
partage ! Évènement de La Bulle de Gaia ! 
Venez au 1er concert de la Steph et Nacha, 
à Périgueux ! Avec l 'accompagnement de 
Zoubir aux percussions. Entrée 12€

M E R C R E D I  2 1  S E P T E M B R E

PÉRIGUEUX / BILL ARD CLUB PÉRIGOURDAIN 
– 7 CHEMIN DU MOULIN DU ROUSSEAU

CONCERT ROCK
«The Prehistorics» – Racket du jour – Euro-
pean Tour Featuring Chris «Klondike» 
Masuak on lead guitar !

D U  V E N D R E D I  2 3  S E P T E M B R E 
A U  S A M E D I  0 1  O C T O B R E

SAINT-CYPRIEN / 5 COMMUNES

THÉÂTRE
Vendredi 23/09 Berbiguières : 20 h 30 Le Pas 
du Fou «Tueuses de 5 à 7» Samedi 24/09 Le 
Coux : 20 h 30 l'Art Roquois «Une Fleur sur 
les ruines» Dimanche 25/09 Meyrals : 15 h 
Les Voyageurs de Mots «Nous Molières» Ven-
dredi 30/09 Marnac : 20 h 30 Ozar Citoyens 
«Cendrillon» Samedi 01/10 Saint-Cyprien : 
15 h Débal'Art les créateurs dans la rue 21 h 
Déambulation dans la ville «La Baladét'Arts» 
Cirque, danses, théâtre, chant… 

D U  V E N D R E D I  2 3  S E P T E M B R E 
A U  S A M E D I  2 4  S E P T E M B R E

TURSAC / 254 CHEMIN DE L A GR AVE

LE FESTIVAL DES SCIEURS(ES) 
ET DE LA FORÊT
L’association Au Coin des Scieurs propose : 
Le chemin du bois : de l’arbre à la poutre. 
Démonstration des métiers artisanaux 

– Inauguration officielle de la scierie – 
stands des acteurs locaux – Espace enfants 
et contes autour de la forêt – Conférences 

– Repas et animation musicale. Demande de 
renseignements : aucoindesscieurs@mailo.
com. Entrée et contribution libre.

D U  V E N D R E D I  2 3  S E P T E M B R E  A U 
D I M A N C H E  2 5  S E P T E M B R E

SAINT GENIES / DOMAINE DE PELVEZ Y

SPECTACLES ET CONCERTS
Les 6 coups du Brigadier : 4e édition du 
festival de Théâtre amateur à Saint Génies. 
Gratuit.

S A M E D I  2 4  S E P T E M B R E

CARSAC AILL AC / LE SÉCHOIR 
D'AILL AC – 20H30

CONTES
La geste d'Espantal – Daniel L'Homond et 
Neyla Entraygues

D U  S A M E D I  2 4  S E P T E M B R E  A U 
D I M A N C H E  2 5  S E P T E M B R E

ROUFFIGNAC SAINT CERNIN / 
SALLE DES FÊTES – 10H

ATELIER MUSIQUE
Circle songs et jeux de choeur Deux jours 
en collectivité pour pratiquer, s'approprier, 
découvrir le plaisir de la composition live 
de circle song tout en ancrant sa pratique 
de chanteur.se. 10h – 17h Tarif : à partir 
de 40€.

S A M E D I  2 4  S E P T E M B R E

ROUFFIGNAC SAINT CERNIN / 
SALLE DES FÊTES – 20H30

CONCERT
DAWA Salfati. Concert à 6 ou 9€, gratuit 
pour les moins de 16 ans 

SARL AT / CENTRE CULTUREL 
DE SARL AT – 20H30

CONCERT
Vous avez l'occasion de découvrir la saison 
culturel 22/23, de voir un concert… GRA-
TUIT de DB Clifford et de vous retrouver 
autour d'un verre !

D I M A N C H E  2 5  S E P T E M B R E

VERGT / ATRIUM – 18H

CONTES
La geste d'Espantal – Daniel L'Homond et 
Neyla  

D U  S A M E D I  0 1  O C T O B R E  A U 
D I M A N C H E  0 2  O C T O B R E

AILL AC / LE SÉCHOIR D'AILL AC

SALON DES ARTS DU FEU
Vous êtes souff leur de verre, faïencier, 
verrier, ferronnier d’arts  ? Vous souhaitez 
valoriser et présenter votre savoir-faire ? Le 
Salon des Arts du Feu est fait pour vous ! 

S A M E D I  0 1  O C T O B R E

LE BUGUE / SALLE EUGÈNE LE ROY – 20H30

THÉÂTRE
La compagnie du Rêve Eveillé vous invite 
à venir voir son dernier spectacle intitulé 
«l 'Arbre de Vie», une pièce à la fois poé-
tique et engagée qui dénonce la déforesta-
tion et rend hommage aux arbres des forêts. 
Pour tout renseignement complémentaire, 
vous pouvez contacter Elisabeth (06 85 59 
60 50) ou Eric (06 30 08 34 84)

D U  S A M E D I  0 1  O C T O B R E  A U 
V E N D R E D I  3 0  D É C E M B R E

PÉRIGUEUX / ESPACE CULTUREL FR ANÇOIS 
MIT TERR AND – DE 14H À 18H

EXPOSITION
L'exposition Débordements nous invite à 
découvrir un univers visuel et sonore, hors 
des sentiers battus, déplaçant les codes de 
la bande dessinée, faisant fi des écoles et 
des chapelles, un art contemporain singu-
lier, libre et foisonnant !

D U  S A M E D I  0 1  O C T O B R E  A U 
D I M A N C H E  0 2  O C T O B R E

SANILHAC / NOTRE-DAME-DE-SANILHAC

FÊTE DE L'ART
Chaque premier week-end d'octobre, l 'as-
sociation Sanilh'Art organise la fête de 
l 'Art à Notre-Dame-de-Sanilhac. Cette 
22e édition accueille plus d'une centaine 
d'exposant amateurs et professionels spé-
cialisés dans les arts visuels. 

D I M A N C H E  0 2  O C T O B R E

BOURROU / L A HALLE – 16H

CONCERT CHANTS POLYPHONIQUES
Samaïa, ce sont trois voix qui se mêlent 
sans jamais se toucher. 

S A M E D I  0 8  O C T O B R E

SAINT-CYPRIEN / SALLE COMMUNALE – 19H

CONCERT DUB ELECTRO
L'association Le Sillon organise la soirée 
«It's a Frenchy Dub Party» Jean Paul Dub, 
Phoniandf lore et Yayoland feront le dépla-
cement en Dordogne pour leurs retrou-
vailles avec un set partagé de 5h ! 

D I M A N C H E  0 9  O C T O B R E

SARL AT / JARDIN AU PL ANTIER – DE 14H À 19H

JOUONS SOLIDAIRE
«Jouons solidaire» au jardin du Plantier 
Grande chasse au trésor dans Sarlat – 
Prix pour participer à la chasse au trésor : 
un produit non périssable au profit de la 
banque alimentaire. Spectacle de cirque 
musicale «On peut y arriver» par l 'asso-
ciation le bus des rêves à 18h.

V E N D R E D I  1 4  O C T O B R E

SARL AT / L A PELLE AUX IDÉES, 
7 7 AVENUE DE SELVES

CONCERT
Concert de Joa pour Alice

S A M E D I  1 5  O C T O B R E

VILLETOUREIX

CONCERT DUB
Dub Explosion #15. Concert organisé par 
l'association «Les Devants de la Scène».

SAINT CYPRIEN / SALLE DES FÊTES – 19H

BURGER QUIZZ
Il revient ! Cette fois ci dans la GRANDE 
Salle des Fêtes de Saint-Cyprien en Péri-
gord ! Etes-vous prêt à défier les étapes 
jusqu'au BURGER de la MORT ? Entrée 
gratuite mais réservations obligatoire 
avant le 12 octobre 2022

SARL AT / SALLE PAUL ELUARD – 18H30

VERNISSAGE EXPOSITION
Vernissage de l'expo «Garyndyment Votre» 
dans le centre culture et salle des congrès.

D I M A N C H E  2 3  O C T O B R E

LE BUISSON DE CADOIN / PÔLE D'ANIMATION 
CULTURELLE – DE 16H À 19H

CONCERT MUSIQUE CLASSIQUE
Concert du Trio Palmer. T. Maignan 
piano, A. Diep violon, T. Ravez violoncelle. 
Musiques de Beethoven, Schubert.


